
Lundi 13 février 2023 [dans la soirée]

La Parole doit être manduquée avant d’être donnée,
afin de porter fruit. L’homme intérieur porte le fruit du Très-Haut,

il ne lui sera pas enlevé parce qu’il aura appris à se taire
pour le regarder et dans l’amour le distribuer.

[Katia] La chair ! La chair dans la Lumière revivra, elle sera transcen-
dée !
Ce que le Père crée est immortel, comme Lui ! Ce qu’Il crée est vie infi-
nie ; la finitude en la chair, sur terre mais pas dans le Ciel ! Ce qui est
séparé le sera pour un temps, mais pas dans l’Éternité. Si la Bible dit
que les morts revivront, qu’ils ressusciteront1, il faut l’entendre. La Véri-
té est dans l’Écriture, applique-toi à la lire et tu découvriras un ensei-
gnement d’une richesse inouïe. Trop de gens l’ignorent, l’ignorance sert
le Démon et dessert l’homme.

Stupides hommes qui ne vous laissez pas instruire et qui dissertez sur
des livres de mort ! Quand choisirez-vous la vie, la Vie, celle qui mène
l’âme à la perfection, à la beauté, à la liturgie de l’Amour qui est splen-
deur ? La lumière, la paix qui recouvrent l’âme et qui la parcourent, la
paix qui la saisit tout entière et lui porte la connaissance de l’Amour !
Ô l’Amour ! «De quel amour sont aimées tes demeures, Seigneur, Dieu
de l’Univers !»2

De quelles richesses regorge l’Écriture ! Elle est envol pour l’âme, béné-
diction pour le cœur, source vive pour l’esprit ! Celui qui s’en nourrit
trouve force et richesse. Pourquoi délaisser l’unique Livre de vie ?
Entre dans la contemplation du Cœur plus encore, l’Écriture te guidera
et apaisera ton âme dans les parvis du Très-Haut. Tu seras nourrie à la
splendeur du Ciel et le baiser de l’Amour te portera le sourire tout inté-
rieur de la Vie du Ciel qui est lumière, paix, bénédiction. Les lois du
corps sont pauvres, seul le corps en l’esprit vibre de l’amour du Très-
Haut. 
La matière sobre est la matière qui s’élève. 

SI TU PRENDS L’ENVOL, TU DÉMULTIPLIES LES AILES DE L’ÂME ! 

La douceur est le parcours du combattant de la terre. La douceur est
force, elle contrebalance le poids. L’amour n’a pas de frontières, le corps
est frontière, il s’approprie. 

Dans la fermeture, l’envol ne peut être. Laisse vibrer l’âme au son des
trompettes, et tu entendras le chant des anges ; et tu vaincras tous les
temps de la Bête qui cherche à s’approprier l’homme pour le déshabiller
du Ciel, parce qu’elle connaît la valeur de l’envol et qu’elle veut perdre
l’homme, alors qu’à l’homme tout est possible puisqu’il lui a été donné
l’envol ! L’envol pour aimer, l’envol qui hisse le corps au sommet du Ciel
et  lui  apprend que l’abandon est  don qui  le fait  naître  à la  vie  d’en
Haut !

1) Cf. [1 Th 15, 16]
2) Cf. [Ps 83, 2]



Mon petit parcours d’amour, il y a tant à apprendre et tu n’en es qu’au
début ! Nous sommes des débutants qui avançons de merveille en mer-
veille et qui apprenons à mesurer la largeur, la hauteur et la profondeur
du temps qui n’a pas de temps mais une Éternité dans laquelle plonge
et s’immerge et est immergée l’âme - puisque le mouvement est double
par l’acquiescement. L’âme qui apprend à aimer, à grandir, à s’épanouir,
à se dilater pour mieux être imprégnée de l’amour du Très-Haut !
Le corps,  lui, est un véhicule-charnière3 dont les rouages restent sou-
vent bien matériels. L’esprit porte en lui la Lumière du Père, la voie du
Salut. Par l’esprit, le corps vibre dans toute son immensité. La densité
du corps, souvent, retient l’esprit.
Travailler les sens, c’est travailler la montée.  Maîtriser la matière, c’est
maîtriser le poids, poids qui attire vers le bas.

L’amour est partage, il ne peut être que partage. Voilà pourquoi la rela-
tion en l’amour est bénie, parce qu’il y a partage et don de soi. Le don de
soi est amour donné.
Le péché s’approprie pour lui-même,  il  ne peut être don puisqu’il  re-
tourne toujours sur lui-même. Il n’a pas d’envol, il est mortifère. Ce qu’il
procure est perte de soi dans la non-connaissance de l’amour, de ce
qu’est l’amour. 
L’homme tourné sur lui-même, peut-il être don ? Non, le don est amour
et l’amour est partage. 

L’enseignement des sanctions n’est pas l’Enseignement de l’Amour mais
l’enseignement étriqué de l’humain.
L’homme donne des ordres, le Seigneur porte des ouvertures ! Le com-
mandement du Seigneur est amour, le commandement des hommes est
fermeture. En la fermeture, que peut trouver l’âme si ce n’est la révolte ?
Les anges déchus, pourquoi  se  sont-ils révoltés ? Ils n’ont pas voulu
l’Enseignement d’amour qui leur était donné. Ils voulaient, ils désiraient
suivre leur voie, ne voulant aucun commandement au-dessus de leurs
pensées qu’ils voulaient être justes, ainsi s’est insinué l’orgueil. 

L’homme face à l’Écriture ne peut que plier le genou et remercier pour
l’Enseignement donné car celui-ci est ouverture sur l’Éternité.
Ne  vous  coupez pas de l’envol, ne vous séparez pas de vos ailes,  c’est
elles qui vous porteront  et vous mèneront à bon port en le Cœur de
Père ! 
Choisissez la voie de l’obéissance qui est celle de l’abandon et vous mar-
cherez sur le chemin de lumière créé pour vous, pour vous mener à la
Lumière, la Vraie, celle qui est Lui et qui a pour nom Amour.

L’homme est un paysage d’amour qui regorge de rivières souterraines,
de forêts secrètes où coule le miel de l’abondance. L’homme est un pay-
sage d’amour créé par amour pour porter l’Amour et l’offrir au monde.
La vie est don, don de lumière fait  à l’homme pour qu’il  apprenne à
grandir en force, en sagesse, en abandon dans la Lumière du Père, pour
qu’il  devienne une étoile filante et file la laine du devenir des autres
hommes, ses frères et sœurs avec qui il est amené à vivre.
La vie est un échange. Elle est un parcours, un chemin de soif pour ap-
prendre à désaltérer la soif et à porter la soif aux autres, afin que cha-

3) Un état de transition, en quelque sorte, entre terre et Ciel.



cun apprenne à partager cette soif qui est bonheur et connaissance de
l’Amour.
Tu marcheras devant pour ouvrir le chemin et tu marcheras derrière
pour accompagner le plus petit.  Tu apprendras la soif à ceux qui ne
l’ont pas, ainsi pourront-ils connaître la joie d’être abreuvés. 
Tu auras mille raisons de te taire et mille raisons de parler. Celui qui se
tait vit dans l’abondance de la Source intérieure, celui qui parle souvent
se glorifie lui-même et il s’enlise.
Le  cœur  doit  être  le  réceptacle  de  la  Parole  afin  d’être  la  vérité  de
l’Amour.  La Parole doit  être manduquée avant d’être donnée, afin de
porter fruit. L’homme intérieur porte le fruit du Très-Haut, il ne lui sera
pas enlevé parce qu’il aura appris à se taire pour le regarder et dans
l’amour le distribuer.
Il faut du temps à l’homme pour grandir, comme il en faut à la plante
pour former racines et puiser l’eau vive en les parterres de la terre. Tout
est donné à l’homme, il lui suffit de vouloir, de chercher et d’enrichir son
cœur de la Parole du Très-Haut qui porte vie et espérance.

Le Ciel s’étend en l’homme lorsque l’homme le laisse s’écouler. Dans la
nature tout est don, il suffit de regarder pour être nourri du dedans.
Tout ce qui entre en l’homme par la bouche est vil  mais tout ce qui
entre en l’homme par l’esprit est nourriture sacrée qui ne peut être mal-
menée.
Tu entreras dans les parvis du Seigneur en t’abandonnant à Sa Volonté.
Sa Volonté est amour et l’amour, le véritable amour, ne peut être désor-
donné.
Entre dans la vie du Maître des Cieux par la voie lactée, celle qui porte
le lait de la Parole du Maître qui est Père pour l’Éternité.
Le fil d’or est tendu aux hommes de bonne volonté qui cherchent Sa Vo-
lonté et qui dans la Volonté qui est Sienne mettent leur parcours. De-
puis  toute  Éternité  le  chemin est  tracé.  Pourquoi  les  hommes ne  le
trouvent-ils pas ? 
Avance en Sa Lumière et il te sera donné la voie du Salut, comme à cha-
cun, qui dans l’abandon à Sa Volonté porte son cœur.

Avancez et vous ne serez pas confondus4. Marchez vers la lumière, elle
est unique et vous ne serez pas perdus. C’est elle qui guidera vos pas en
la Lumière Éternelle.
Avance, petit pastoureau, le troupeau à ta suite prendra le chemin don-
né pour la multitude. Même si tu ne vois pas, la pupille de l’âme porte
regard et en Ciel de Père trouve nourriture et force.

LA FORCE N’EST PAS DANS LA BATAILLE MAIS DANS L’ABANDON.
LA FORCE N’EST PAS DANS UNE ARMÉE MAIS DANS LA FOI DONNÉE.

Celui qui a le cœur en Dieu a déjà franchi toutes les frontières de l’im-
possible et il marche en le vent au Vent de Dieu qui le nourrit et qui
l’enseigne.
Vos mondes de guerre s’écrouleront. Celui qui gagnera est celui qui por-
tera le Pain, celui de la Croix qui porte en le cœur la victoire du Ressus-
cité.

4) Cf. [Is 50, 7] 



Dors maintenant, enfant de mon cœur, le Pain a été donné, qui pourra
nourrir ceux qui ont faim et soif et en la justice du Père mettent leur es-
poir.

Katia, ta petite sœur d’armes


